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"Si vous voulez des miracles, ayez recours à saint Antoine."

S. BONÂVYaaIM.

LA VICNETTE DU "MESSACER"

Diverses causes ont retardé la gravure de la vi-
gnette du MESSAGER, et lorsque nous avons reçu l'é-
lectrotype commandé, l'impression de notre derniè-
re livraison était déjà très avancée. Néanmoins une
-couple de mille abonnés ont reçu leur journal re-
vetu de sa nouvelle toilette. Elle est jolie, cette toi-
lette ; et notre MESSAGER n'aura plus cette appa-
rence un peu misérable et négligée, qui faisait peine
à ses amis. Et puis, ou aimera à y voir saint Antoine
à l'ombre de l'érable, l'e.rbre "national."

C'est en août dernier que nous avons proposé
.ce concours à nos abonnés. Mais, avou'ns-le main-
-tenant. nous n'étions guère confiants de le voir cou-
ronné de succès, comme si quelque cho ;e pouvait
ne pas réussir quand il s'y trouve "du saint Antoi-
ne" !

De septembre à janvier, nous avons reçu dix-
eeuf projets de dessin. dont beaucoup étaient travail-
lés avec grand soin, bien que nous n'eussions de.
mandé que des croquis "à faux frais."

Le projet qui nous a para répondré mieux à ce
que nous voulions, était signé du nom de Mlle Co-
rinne Jacques, de Québec. Nous avons cru devoir
l'accepter, et nous en avons confié l'e;écution à M.
J.-B. Lsgacé, Dessinateur de Montréal, qui, suivant
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nos indications, a modifié quelques détails du des.
sin.

Notre choix fait, en décembre, il nous est arri-
vé encore quelques projets de grande valeur artis-
tique, qui. s'ils étaient venus plus tôt, auraient ren-
du notre décision encore plus difficile à prendre.

La plupart de nos artistes ,ont préféré ne pas
nous donner leurs noms, que nous aurions pourtant
voulu enregistrer ici, comme témoignage de notre
gratitude. Signalons toujours, parmi ceux-là, un
dessinateur de Québec qde nous avons presque re-
connu, tant son dessin était gracieux, délicat et
d'un fini extraordinaire. Il trouvera, dans le projet
adopté, quelque chose de son idée......Signalons en-
core un migmfniique dessin à la plume, du format de
18 x 18 pouces, venant du Collège Saint-Laurent,
près Montréal. Saint Antoine y est représenté soula-
geant les pauvres et guérissant les malades. Ce beau
travail, qui n'est pas signé non plus, est arrivé trop
tard pour le concours.

Voici la listie des correspondauts qui ont bien
voulu se faire connaître :

10 Couvent de Jésus-Marie, Saint-Joseph de
Lévis : très belle idée dans ce projet qui nous
aurait mis dans un grand embarras, si nous l'avions
reçu plus iôt ;

2o M. F.-Ed. Meloche, artiste de Montréal : des-
sin très artistique ;

3o )lle Blanche de Martigny, Varennes, P. Q.
4o Dme, Ph. Labranche, Saint-Rocli de Québec;
5o M. A. Lemieux, Montréal ;
6o Dine F. Coulombe, Saint-Edouard de Lotbi-

ilière ;
7o Dle Fél. Angers, Pointe aux Trembles (Port-

neuf.) 
E:i résumé, presque tous les travaux reçus sout

remarquables par l'invention et par l'exécution.
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Un jour, nous nous sommes dit : Pourquoi ne
ferions-nous pas graver tous ces dessins, de façon à
les offrir, sous forme d'album.ù nos fidèles abonnés?
-Cela serait bien beau, il est vrai, et ce serait ex-
cellente façon de récompenser le dévouement de tous
ces artistes de la plume et du crayon. Malheureuse-
ment, la dépense qu'il aurait fallu faire pour réali-
ser cette idée, aurait été très considérable, et hors de
toute proportion avec nos modestes ressources.

Il faut donc nous contenter de dire " merci " à
ces personnes qui ont travaillé pour notre couvre.....

Mais, notre ouvre, c'est avant tout celle de
saint Antoine ; et saint Antoine, lui, ne maque
pas des moyens de prouver sa reconnaissance....

E h bien, voilà! Nous prions instamment notre
grand Saint de payer lui-même notre dette, de la fa-
çon qu'il voudra..... Saint Antoine paye toujours
dans les hauts prix, plus encore que les gouverne-
maents......

Tous ios abonnés, satisfaits de voir leur cher
MESSAGER revêtu d'un certain cachet arsistique,vou-
dront s'unir à nous pour prier saint Antoine de bé-
nir ces pieux artistes qui ont consacré leurs talents-
à l'honorer!

----- o .- -

LIVRES ET JOURNAUX MAUVAIS

Il est fort louable d'appartenir à la Congréga-
tion de la Sainte-Vierge, d'être du Tiers Ordre, de la
Sainte-Famille, de la Pieuse Union,de l'Apostolat de.
la Prière, etc.,et certes nous engageons fortement nos
lecteurs à s'agré,?r à ces pieuses associa.ions.

Mais il faudrait pourtant remplir aussi, et bien
exactement, tous ses devoirs d'état. Parents .hré-
tiens, il faudrait pourtant veiller à l'éducation de
vos enfants en tout et parout.

Vous savez l'influence pernicieuse des, mauvai-
ses " compagnies," et, pour rien au nionde, voas ne
permettriez à vos enfants de fréquenter de mauvais.

111



LE MESSAGER DE SAINT-Ai'TOINE

amis. Vous faites bien ! Et cependant ¶.... Cepen'
dant, vous fermez les yeux sur -d'autres compagnons.
encore bien plus dangereux: les livres et les jour-
naux qui ne sont pas bons.

Tous les jours vous accueillez au sein de la fa-
mille tel jouri.al dont le feuilleton glorifie tous lès-
vices, tel journal qui tient à honnie-ù- de raconter en
détail les scènes criminelles, tel journal qui cherche-
à discréditer la religion pr ses invectives ou ses
moqueries. -

Pères et mères, vous payez chaque année ce qu'il
faut pour offiir chaque jour des lectures de ce genre
à vos fils et à vos filles! Et vois serez surpris quand,
un jour, vous constaterez que ces chers enfants ne
sont pas des modèles de piété, de modestiA, d'obéis-
sance ?

Vous serez encore bien plus surpris, le jour où.
un juge inexorable vous demandera compte de ces
âmes qu'il vous avait confiées......Rappelez-vous,
souvent les paroles terribles dont, au temps de sa
vie mortelle, Celui qui nous jugera a stigmatisé les
personnes qui scandalisent les petits. Or quelle
différence y a-t-il entre : causer soi-même le scanda-
le, et ne pas préserver du scandale ceux qu'on avait
le devtir de protéger?

------ o-

HISTOIRE DE SAINT ANTOINE DE PADOUE
[continué de la page 101]

CHAPITRE III

1217-1220
LE JEUNE CHANOINE DE COïMBRE (suite)

Dans ce couvent de Saint-Antoine abbé, vi-
vait un Religieux d'un grand mérite. La princes-
se Sancia, avec une dame d'honneur nommée Ma-
rie Garcia, alla le visiter, voulant avoir avec lui une-
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.conférence spirituelle. Le Religieux qui passait sa.
vie dans la solitude et l'oraison, refusa d'abord de-
se rendre auprès d'elle. La princesse pleura beau-
coup; pris de pitié, le Religieux vint la trouver te-
nant d'une main de la paille et de l'autre du feu.
Quand il fut en présence de la visiteuse, laissant la
flamme consumer la paille, il dit à Sancia: " Si
bon et si saint que soit votre désir, je ne veux point
avoir de conversation particulière avec vous. Vous
avez vu comment le feu a' dévoré la paille ; ainsi
sont exposés les Religieux, s'ils vont au parloir. ins
raisons suffisantes. Tout au moins, ils courent ris-
que d'y perdre le fruit recueilli dans l'oraison- par-
leurs entretiens avec DIEU."

La pieuse princesse écouta avec humilité, et ne.
vint plus distraire le Frère Mineur. (1.)

La réputation de ce pieux Franciscain et celle-
de ses Frères était airivée, on le pense bien,jusqu'a..
monastère voisin de Sainte-Oroix. DIEU, qui desti-
nait Ferdinand à devenir un des champions de la-
pauvreté séraphique, fit tressaillir son cour d'une-
manière inénarrable, quand il vit pour la première
fois deux Frères Mineurs demander humblement à_
la porte de son monastère l'aumône pour l'amour de-
DIEU.

Il fat ordonné prêtre au. monastère de Sainte--
Croix, en 1218, selon Louis de Missaglia, en 1220,
selon d'autres auteurs. Il ne .peut·y avoir de doute
sur.ee-poinè-;-on lit dans la cinquième leçon de
l'Office de baint Antoine chez les Chpeoines Régu-
liers : "Poussé par le désir du martyre, Antoine dé-
jà fort savant et prêtre passa dans l'Ordre francis-
cain :--Martyrii desiderio impulsus, ad franctscanun
Ordinem, jam benè docius et Sacerdos factue, Iransi-
a-it." (2)

Un jour qu'il célébrait avec une grande ferveu.

[1] ILOUIS DE MISSAGLTA, libr. 3, p. 34, note A.
[21 Chronique de 24 GénéraUX.-PELIEGEINO BOLOGNEBE. AZEVz-

DO, Dissertation VII.
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le saint sacrifice, il it l. Fr 'ère Mineur, dont nons
avons parlé plus haut, dans une vision qui fit épo-
que dans la vie de Ferdiland. Ce bon Religieux
venait de mnourir et iioýre saint aperçut son âme
quittant £-on corps sous la forme d'un bel oiseau.
Cette âme.bienheureuse ne fit que traverser le Pur-
gatoire,,pour s'envoler glorieusement au bienheu-ý
reux paraýdis.

Ému- presque conquis déjà, Ferdinand eut sans
cesse présent à% Eesprit la sublime béatitude

" cBienhieureux les pauvres, le royaume des cieux
leut appartient." (1)

(A suivre)'
o--0

CHRONIQUE DE LA DEVDTION A SAINJT AiNTOINE

TR0IS-IRItvZÉBE5-L 17 février, à l'Hlôpital, il y eut mess solennel-
le et salut dit Saint Sacrement, pour remercier saint Antoine du dévelop-
pement vraiment prodigieux do l'oeuvre du Pain des pauvres.

SAINT-JzÀN.HRY£osTouzE (LivIs-<"ande fête lo 16 février. Mgr
0.-O. Gagiion y bénit une statue de S. Ant- a et un groupe de lat Sain-
te,.FaxniIle. Sermon par Af. le curé de Saint-Jean-leaptiste de Qisébeci

BON.P.&STEUR DE Qukngc-Le27 du mois dernier, bénédiction et
installation d'une statue de S. Antoine dans l'église du Bon-Pasteur.

ST. JoljIsnUR]Y, 'V'.--mLe 23 février, 14. le curé a uéni une statue de
notre Saint destinée à r- Hôpital. L'oEuvre.du pain est déjà 6tabl:ie en
cette paroisse.

CO\TRrECoeuR (Vracnitupss-La dévotion envers S. Artoiae est en
grand honneur. Pluisieurs faveurs ont déjà été obtenues; la dévotion
,va suitout grandissante depuis que la statue 41A galit a été installée-
dans notre sanctuaire. A.-G. F., .Ptre.

SAINT-ÀLEI5 (?MoNToÂLi)-Le Messager est touturà attendu avec-
impatieuce par les abonnés. La dévotion à saint Antoine se répand dans.
notre piroisse. G. A.

BI&ELITI;, Y.T-La dévotion à saint Antoine et l'ouvre du -ok&.
sont déjà foisnednsCt parese., - --

SImN.J&NBAPTIOTS, SHERBROOKE-Je suis heureux de vous dire.
(tue la dévotion à S. Ant6idé est-établie ici depuis quelques mois. J'ai

laéune statue du Saint dans mon église, et beaucoup de.fidèles ont aé-
jà obtenu.aes faveurs signalées. J.-A. L., Pire.

SÂA4T.NoaBZPRT DE BIMTHiERa-L'oeuvre du pain a déjà donné ici
d'importants sacours pour les pauvres.-Notre belle statue.de S. Aaýtêie-
est .Srrivée juste pour la ganude retraite que nous aveni eue, et nous.sj
aidés à la bien faire.-Bien des gràces obtenues. X.

[1-J LoUI ui DiceEsAG;LIAlibr. L' p. 13 et 14.-
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FAVEURS OBTEN'JES PAR L'INTERCESSION DE
SAINT ANTOINE

Reconnaissance à S. Antoine pour plusieurs fa-..
veurs signalées obtenues après promesse de pains.
Une protégée de S. Âflt.-SINTE-ANiNE DE LA PocÂ-
TI.ýRE : Une faveur obtenue. V. P.-HÉBEILTVILLE
UJne faveur obtenue. Dme L.-.A.-WOTrrON: Deux
grâces obtenues après promesse d'insertion dans le
Messager. Une abonnée.

- St.». L.: Le 81-décemabre dernier je fus atteint
d'une maladie assez grave. Le médecin appelé dé-
clara que si je ne prenais.pas de mieux d'ici à vingt-
qxtatre heures, il faudrait faire une opération assez-
douloureuse. Ce que voyant, ma femme, craignaàt.
quelque compli'qation, promit six pains à saint An-
t oine (lesquels ont été donnés depuis) si j'étais sou-
lagé avant le temps désigné. Dès le soir. du. même
jour, j'éprouvai un mieux considéruble et, grâce al
l'intervention de ce grand Thaumaturge, jeý SUIS:
Parfaitement guéri de cette "rjaladie sans avoir,été
obligé de uie faire opérer. Gàrâce à Dieu* et i..econ-.
naissance à saint Antoine pour cette nouvelle faveur-
ajoutée à tant d'autres! E. fi. a. A. L.

-ANsp. AU GIîFFON(GASPÉ) : Aprèr. une neuvai-
ne à S. .Aut, nous avons obtenu la ruérison d'un

chevl d prx, qui était mourant i uscnai
cu de l'intervention de .saint .Antoine flans cette-
guérison que je con.4idérais-comme impossible. J. Ji,.

-QGÉ,'Ec: Après une nepvaine et promesse
de faire publier dans les Annales .4e saint Anatoine,..
la guérisoui s'est opére, miraculeusement cýz, -une
personne atteinte d'une conigestioni de p'oumous..Les
dern iers sacrements. lui avaient été-a4ministrésma-E.
le bon saint Antoine voulut. manifester.sa puissa-ncr,
une fois de plus.

Garande reconhlaisgic.e. et grand merci au puis--.
saut saint.Antoine! fmJM.' '--.-

de force, plus de santé, :et.je m'acquitte de -.lia, pro-
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messe que j'avais faite de m'abonner .au Messager.
Dmc F. C.-SAINT-RoCIH DE QUÉBEU : Une faveur ob-
tenue après promesse de publication. Dme E. L.-
SAINT-UBALDE : Une grâce obtenue après avoir pro-
mis six pains pour les pauvres. Un abonné..-SAINT-
RAYMOND: Une demande exaucée. 21.-SAI!T-MA-
THIAS: Reconnaissance à saint Antoine pour une
faveur obtenue après une promesse pour l'Envre
du pain. X.-QUÉBEC : Reconnaissance à saint An-
toine pour un 5 piastres perdu et retrouvé, après
avoir promis un pain pour les pauvres et de faire
insérer cette faveur dans le MESSAGER. M.H.-SAIN-
TE-MARIE (BEAUCE) : Une demande exaucée. Une
amie de saint Antoine.

-QUÉEEC : Il y a une quinzaine de jours,Mère
Supérieure faisait porter à la poste une lettre impor-
tante. Deux on trois heures plus tard, le porteur re-
vint lui dire qu'il l'avait perdue. Immédiatement,
elle prie saint Antoine de la lui faire retrouver, pro-
mettant de faire inscrire cette grâce dans le MESSA-
GER. En même temps, on cherche, mais vainement,
de tous côtés. En dernier ressort, on s'adresse . à la
poste où, au milieu des autres lettres, on retrouve
enfin la fameuse lettre rendue et toute timbrée. X.

-DULUTH, E -U.: Protection spéciale et faveurs
temporelles obtenues par l'intercession de S. Antoi-
ne. E. L.B.-RIVIERE-OUELJLE : Une faveur obtenue,
après uné neuvaine et promesse d'inscription au
Messager. Uze abonnée -SAINT-DoMINIQUE : Guéri-
zon d'un enfant malade depuis quinze mois. VUne-
abonnée.

-. Ayant à mon service un homme que je ne
voulais plus garder pour des raisons valables, cet
homme me faisait beaucoup de menaces dangere.u-
ses et il avait déjà commencé à me faire tort. Nous
avons donc commencé une neuvaine à saint Antoi-
ue ; ce n'est qu'à la troisième que cet homme s'est
adouci et qu'il est -venu lui-même avouer ses torts.
Remerciements au bon saint Antoine ! 2ème fait :
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Une personne se trouvant, dans 1'oblictation de TCfl*
contrer ulI billet sans délai, né voyait aucun -.moyen.,.
de le p-ý-er sans le secours dut grand .Thaumàtu'ge:

oiàque tout à coup une personne vint-- -s'offrir à
arranglier l'affaire. Reconnaissanice là sainb Antoin a!
*iî, aboni.

-OTTAýWl Unejeunle fille d'OttâWa envoie $1
pour le Pain dle Saint-Arýtoiine, en reconnaissance
d'unie grâce importante qu'elle a obteùue, avec pro,;.
messe de le faire publier dans le MESSÀG«ERý . .Ù-
abonnCe.

-QUÉBEC Une jeune mère de famil-le dangereur-.
sement malade a éprouvé un mieux sensible, imaÉé-
diatement après avoir fait une promesse à saint An-
toine. M. L T. D.àsat

Mille remerciements 'sitAntoine pour-
unii grand nombre de faveurs obtenues (avec promes-
ses de pain) par une abonnée. E. D. T. 11.

-LouisrivlLLEF: Je viens aujourd'hui remercier -
saint Antoine d'une faveur obtXenue par son inter-
cession dans une affaire difficile. Une abonnée.

-Soulagrement dans la maladie après avoir
prié saint Antoine. Une abonnée

- SAI.NT-J OSEP. D'ALMA : Une faveur obtenue.
D»ze Y. T.-COLLEOE DE L']SLET : Actions de grâces
à saint Antoine pour deux faiveur. -VIToRTÂ,VnàLE :'
UJne favenr obtenue après promesse d'insertion. Une-.
abonnée.-SOREL .Guérison d'une maladie que j'ap-
préhendais comme devanit être longue. Une abonnée.

--BAiE. ms PERtEs, TEMISCAmliNGUE : Saccos-
dans une entreprise ; guér.ison d'une m.aladie dan-
gereuse. Die J. D -SA NTE-MARIE (BEAuCE) :-Je re.'
mercie, saint Antoine pour la guérison de mon, en-
fant. H. M.A..1. DE LAtrERiÈrE : Une faveuui-
obtenue. L. S. G.-So-îENErT: Une bonne situation
obtenue. H. C. Un mnariagre heureusement conclu. X.
---V.AixouvER, WAsni. : Un de nos malades, troublé
par la grande qutantité de morphline dont il fais? .t
usagre de puis longctemps, vint à notre hôpital pour
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se faire soigner. Se trouvant mieux, -mais encore
très faible, il déserta uli soir, et prit le bateau pour
une ville -voisine ; -de suite nous envoyons à sa re-
cherche sans pouvoir le trouver. Inutile de vous dire
notre inquiétude ; une neuvaine fut commencée
avec promevse de faire insérer dans le M-EssAGER,
s'il revenait. Deux jours après, à notre grande sur-
prise,ii revint- de lui-même,ayant été obligé de mar-
cher une partie du chemin. Gloire à saint .Antoine !
Hôp. Saint-JoSeplt.-SiINT-REMI (NÀ&iiERviLLE) : Un
homme de cette paroisse avait des affaires impor-
tantes à transiger; et voyant, tous les mois, dans vo-
tre cher petit MESSAGEr,, les faveurs de -toutes'
soxites que le bon saint Antoine de Padoue obtient à
ceux qui Linvoquent,il fit à deux reprtse, différente&~
la promesse, à%~ne piastfre- pour l'oeuvre du Pain et
de publier ces faits s'il était exaucé. Le résultat ne
s'est pas. fait attendre longtemps, et dans chaque cas
le grand Thaumaturge a laissé voir qu'on ne l'in-
voque jamais en vain.

Une autre personne de Saint-Ilémi avait pro-
mis une piastre pour l'oeuvre du Pain,si le bo n saint
Ani oine -voulait lui venir en aide pour une faveur
qu'il sollicitait; et,ayant étéexaucé,il est heureux de
-remplir sa promesse et de publier,dans votre MEssà- .
ger, ce fait qui prouve une fois de plus la bont' de.
ce grand Saint. Zélateur.-CHÂITEAýiU-IRICHEIît: Guéri-
son assez complète d'unie malade. . A. L.

-SÂJY'BxaaIw:Guérison d'une mère (le famille. D. G!.'Quùi3EC:
,Jo désire publier à la gloire de saint Antoine, et tout particulière-
mont-pour -lédification de lajensse catholique de notre Province, les.
faveuri spéciales- dont mon jeune frZre a été l'objet après avoir invoqué
ce grand et puissuiit protecteur.

Quoiqu'il fût attaché de coeur aux enseignements de la religion chré-
tieznc,s.i piété, dans la pratique, laissait joliment à désirer, comme cela'
arri'me un peu trop fréquemment chez les jeuves gens ; et,pour cels,notre
famille profita d'une. aiaire qui lui causait beaucoup d'inquiétude, pour
l'exhorter à prier etrecourir en toute confiance àt la Providence par l'in-
tercession de saint Antoine do Thdoue. Voici ce qui en était : il y a
quelques miois, il apprit par hasard qu'une so:nine assez considérable qui
lui revenait de droit était r,,teiiie par le mauvais v'ouloir d'un do es su-
p6rieurs; il eni avait bcsoin ; de là grande perplexité- Ausýsitôt, :il fit une
promncase à riaint Antoine de quelques douzaines de pains -pour les pau-
vres, et, avant une seine, cette somme lui fut reise bon gré mai gre
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sur l'ordre d'un chef. Quelque temps après, il cherchait de tous cÔtes
ue position convenable ; alors il fit une autre tentative auprès de saint

Ant .iin qni lui inspirait désormais une grande confiance, et une autre
Itromeess; et nprès plusieurs leurs d'anxiétk5, contre toute attonte,il a ob-
tenu p tr l'entremise d'un étranger, devenu soudainemient un très bien-
veillant protecteur, un bien meillcur ernploi-que janiaie, avec augaienta-
tion, dc salaire et l'espoir d'une belle protnotion,ce qui ne tarda pas à arri-
ver. Aujouird'lsui,iI est casé tout à fait avantagenisem3une et il s'est emprescé
dle faire une troisi-.me offiande de reconuaissanceà saint Antoine de.Pâ-
done. Nous voyons avec plaisir que notre jeune frère se fait maintenant
l'avocat et le propagateur de cette belle dévotion auprès de ses amis; il
implore toujours, dans toutes difficultés, son céleste protecteur. Que saint
Antne daigne continuer à bé.nir et à protéger notre fa~mille; nous serqns
de plns en plus -reconnaissants, et charitables envers les-pauvres. B. .LB.
-WILÎa.. ,I Coxx.:- Une grèce obtenue. 1-.-SiT-DourNiQTE [Jox-
zuikitas): Guérison d'un enfant. V.-NEw BED)FoRD, MAss. : O'esb avec
bonheur que je -viens aujourd'hui m'acquitter d'une dette de reconnais-
sauce cnvers saint Antoine. Ma petite fille était atteinte du croup. J'ai
obtenu s% guérison après avrir promis une neuvaine, et promis de le faire.
publier dans vos Annales. blerci à saint Antoine. 11nc abonztée-Dans
une dle nos paroisses dles Cantons de lEst il y avait quelques chicaniers,
comme il y en a plus ou nmoins dans toutes nos paroisses, qui voulaient
molester un. brave et bonnète cultivatour, dont tout le crime avait été de
se protéger contre les étourderies de quelques gamins. Mfalheurenserneut,
les.jiareuits de ces écervelés prirent mal la chose, et voulurent se faire
les déýfenseurs de leurs enfants coupables.Ilsem têontatt,
consultèrent les avocats3, et prirent le parti d'intenter procès.
Thîrant ce temps une icune femme, mère de trois enfant?, rem-
plie de foi, attristée dle ce qu'elle voyait et entenait., se init à prier saint
Autoine avec fervolur,.-avec ses enfauts, le conjuirant d'ipaiser les esprits,

d;îîîrla réllexion, ct d'empêcher tn>ut procès. Eile pria ainsi sans
rel;tt:ie piendant plusieurs semaines, et liXeu voyant sa fr)i ardente a bien
voulu l'exaucr par l'entremise de saint Antoine ; les pror.ès ont étA arre-
tésq, et Ics esp'r ts surexcités se sont apaisés. Voilà les effuts, (e la protec-
ti'nu «c ce Saint dont la dévotion se répand rapidtement dan.- notre pays.

XXX~S.~Nr.JAN.ÂavrsrnDE QUf.BFC : La prot-ction (le saint Ant-
tomne s'est mianifeztée envers moi d'une mnanière évi-frr.t. X-F sr-

VIr:Plusieurs zraces obtennesq, entre au Ires la1 guériso3n de mna fille
très ?na.lade. T. P. P.-ASSOau'rrOx: Une commaunauté remercie le bon
saint Antoinn die Paîdmue pour lui avoir fait troaver <le l'retdont elle
étai t en r.-clerche depuis quatre mois.X.SxT-AvE [rn noj
Reconniaissanc à eaint Antoine pou'r objets periLis retrouvés. J. Desro-
rhc.-Qu:nEc : Un granîd danger évt.Asiîréusent, personne n'éprou-.
ve dl, déceptiou, lorsqu'il s'adresse au grand Fiis'îr let miracles avec un
confiance véritable. Tii- adonéc. -N.-D.-ll.-S::Mi! renaêrcie1nPnts .1
saint Antoine pour le retour d'un frère. X.SsrAGsI: En sp
tcinbre~, un bienf:aiteur ou mieux un pè-ra était déclaré ineulr.ible par le
in<dlecin ; «là~ on lui avait am*nistré les dierniers srtcraments. e; on
craignait, d'un iustant A l'autre, de li voir rendre le dernier soupir. Jle
Wi ressai avec uneo vive confiance à saint Antoi ae, et, clans l'espace de
dix jours, le mnalaie reprit assez de forces pour se lever, et pau après il
cuntinui ses occupations. Pnuiss-ý cett5 faveur angoï2enter la confiance en-
.ers notre protecttur! Il m'a acc.ordé,cn outre,deux gacas spirituelles et
une temporelle à o-im.Une ,,Jfittt tic HMws. -CnîcouTiiiu: Guéri-
son d'u:io grave maladie de gorge, après promesse d'unie neuvaine,etc. A.
Rý-SINT-lsc11 oM QuÙ-:C: Rtetnrcieiients.A saint Antoine pour avoir
retroavè* un paquet de v.tiieur, perdu deu l eu% muoie, prslaprinies.ro
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-faite de publier cette faveur dans le Messager et de donner un Pain Pour
les pauvrcs. <7. A.- SsxNT-Eaor : Ci-inclus M0 cts pour l'ouvre du pain
de saint Antoine. en remerciement d'une faveur obtenue. M erci, bon
-saint Antoiuie ! Une aéonnée-QuinEc : Ci-ineu3 $2l.00 que j'av-tis pror.
mnises à saint Antoine si je réussissàis dans uie"certaine transac: ion, et
-comme le résialtat m'a-été favorable, je m'acquitte aujourd'liii de ma
promesse. Merci, merci, honneur et glo)ire à saint Autoin-.! T. L.-Ciiz-

-COUT13MI: Un jeune homme, résidant à l'étranger. cherchant on vain un
-emploi, eut l'inspiration de promettre pour le'Pain de Saint-Antoine el,
de faire publier dans le illessuger, s'il obtenait ce qu'il demanfiait depuis
plusieurs scmnaines. Confiant en sa promesse, il se rendit à un bureau
d'où il fut renvoyé; et cinq mainutes après on le rappela, lui donnant-un

-emploi assuré. Cela lui lit dire : " Saint Antoine m'a donc exaucé," et
il a accompli sa promesse.-Un jeune homme de Chîicqutimi, étant à Qué-
bec ces jours derniers, égara de l'argent. Sans avoir confiance, il dit à
saint A&ntoine : "«Je ferai dire une messe en votre honneur, si je retrouve
ce que j'ai perdu." Il retrouva de suite C3 qu'il croyait bien perdu. X.-
SÂINT-CgSAIRV : Uns position tr9uvée Dour un jeune homme ; plusieurs
autres grdces. Une aboitit1&-SiNTP.-FQYE : Reconnaissan ce et actions de
gréces à saint Antoine pour une faveur obtenue parson interccesion, après
p, 'bmesse de faire inscrire le fait dans le Messager. M. et 31me R.If.-Quik-
mc: Une faveur obtenue. . C. -Osrox, LaxE, N..«%. T. : Je dois à l'in-
tercession de saint Antoino le succès dans une afraire très importante.
Un Re1jqieuz.-Cnicoxurimi: Un outil retrouvé. S. T.-... : Actions-de grl-
ces à saint Antoine pour deni faveurs obtenues par son intercession. K.
-Succès d'examens, R. X L. ; L. G.-Et plusieurs autres f Lveuya.
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RECOM4MANDATIONS A SAINT ANTOINE=,
Un père (le famiille, adonné àt l'ivragnerie.-Esainen, 1.-Protection

spéciale, IO.-E:itrpris:is,, 1..-S.inté, 7.-Emnprunt d'airgent, 3 -Succès
dars la musique.,.Sulat,7-ails 7.-CA:nversinns. 16-Rc-
couvrement de dette, G.Géios 6Obe >rl: .-- Vocation, 9.-

Favursp~ile, 4.-obiéè,.-Pét, 3.Eclé.iaiiue 1-Bonne
mort, 13.-Sitwc.tion. 1l.-P r.3onuieschrsl-Vv;u, 0-!fat,
4.-Retour en Canada. 1.-Défuints, 5.

Dire n Paer et un Ave tous les jours, pour toait-s le-% recomminda-
tiens inscrites ilhus le Ms.3,et qui !n'ont pas en cure é té exaucées.

-Et la question scelaire de .3fanito5a, l'oublierait-on ?-C'est le Mo-
nient décisif !-NXous dfsons atus 59,000 lecteurs lu MEissiogER :Si vous le

,-voulez, vous en obtiendrez. de notre bon S. Antoine, la solution satisfai-
zanto ...


